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Le matsriel de ces differents cheminsest faible, compare autrafie.
Il convient, du reste, en general, de commander un mat6riel exc&-

dantles besoins plutöt que de s’exposer ä se trouver renferm& dans
des limites trop restreintes. Toutes nos grandes Compagnies ont

perdu des recettes considerables faute de mat£riel.

Il nous reste maintenant, pour completer Y’analyse que nous

avonsentreprise des d&penses qui composentle prix de construction

des cheminsde fer, ä parler du montant de. celles qui eoncernent
les approvisionnements, le contentieux et l’imprevu.

Approvisionnements.— La depense pour approvisionnements

ne peut donnerlieu ä des erreurs bien graves. Onla calculerafaci-
lement, en admettant qu’il suffit de posseder en magasin ou sur les

chantiers la quantil& de coke et de materiaux necessaire aux be-
soins d’un service actif pendant plusieurs semaines.

Contentieux. — Les frais de contentieux, souvent consid6rables,

sont beaucoup plus sujets ä variations.
Frais imprevus. — Les frais imprevus doivent ötre estimes ä un

dixieme de la d&pensetotale; ce n’est pas leur faire une part trop large

dans un devis aussi difficile ä &tablir que celui d’un chemindefer.

La revue que nous venons de passer des elements du prix d’eta-

blissement des chemins de fer confirme ce fait &nonce en eom-

mengant ce chapitre, que si quelques-uns peuvent ötre facilement

calcules d’avance, d’autres, au contraire, et ce sontles plus impor-

tants, ne sauraient ötre appreeies avec exactitude. Comment donc

s’&tonner des erreurs commises par les ingenieurs dans des estima-
tions aussi difficiles et aussi variees, lorqu’on voit si souvent les
architectes se tromper dans le simple devis d’une maison?

DES MARCHES A PASSER POUR L’EXECUTION DES CHEMINS DE FER.

Marches & forfait. — Bien des personnes pensent quwon peut evi-
ter des mecomptes en passant des marches a forfait pourla totalite
de lexecution.

Il est tres-important de combattre cette opinion, dont la pratique
a demontre la faussete.

Les administrateurs des Compagnies sont, en general, fort enelins


